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Edito  

Après deux années de lutte intense contre plusieurs initiatives, nous avons pu 

profiter d’une année 2023 sans objets attaquant directement l’agriculture en 

votation. L’engagement des familles paysannes en 2021 et 2022 a été remarquable 

et a permis de faire passer le message voulu à travers les urnes. Cette année, le 

comité des jeunes agriculteurs jurassiens a néanmoins décidé d’encourager ses 

membres à aller voter en informant sur les enjeux des élections fédérales. En effet, 

le 22 octobre prochain, la Suisse renouvelle son Parlement. C’est l’occasion d’élire 

à Berne, pour les quatre prochaines années, des personnes qui ont une certaine 

sensibilité pour le monde agricole et une certaine connaissance de l’agriculture.  

Il est important de rappeler que la Politique agricole se décide à Berne. La future 

composition du Conseil National et du Conseil des Etats influencera fortement la 

direction que prendra l’agriculture suisse. Rappelons aussi que les chambres 

fédérales dans leur composition actuelle ont pris des décisions peu réjouissantes 

pour les agriculteurs comme l’obligation des pendillards ainsi que celles des 3,5% 

de nos terres assolées en SBP. Même avec « seulement » deux représentants dans 

chaque chambre, le Jura a la possibilité d’influencer de futures décisions fédérales 

qui toucheront le monde agricole. Il est donc très important de se mobiliser pour 

ces élections.  

Les JAJ ne donneront pas de mot d’ordre pour voter pour un parti ou un candidat. 

Nous avons cependant décidé de vous présenter tous les candidates et candidats 

de moins de 35 ans à travers un questionnaire que nous leur avons soumis. Pour 

cela, tous les secrétariats des partis politiques ont été contactés. Nous avons trié 

les présentations dans notre livret dans l’ordre d’arrivée des réponses. 11 candidat-

e-s nous ont transmis leurs réponses (sur 16 candidats de moins de 35 ans). Nous 

vous laissons prendre connaissance des résultats dans les pages suivantes.  

Nous profitons de ce JAJ info pour vous informer de la sortie du groupe des JAJ qui 

se tiendra le samedi 2 décembre prochain. N’hésitez pas à réserver la date pour 

passer un moment convivial en compagnie des jeunes agriculteurs jurassiens. 

 

Nous vous souhaitons bonne lecture et surtout, n’oubliez pas de voter !  

 

Pour le comité des JAJ : Marc Kury  
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Pourquoi voter ?  

Pour une agriculture forte à Berne. Votez !  

Le 22 octobre, la Suisse décidera de la composition du Parlement pour les quatre 

prochaines années. Au cours de la prochaine législature, le nouveau Parlement 

traitera de nombreux dossiers d’une importance capitale pour le secteur agricole 

tels que : PA 2030, qui définit les conditions cadres pour les années, voire les 

décennies, à venir ; garantie des moyens de l'agriculture, avec la lutte pour assurer 

les finances fédérales ; nouvelles initiatives populaires (d'autres votations 

populaires touchant l'agriculture ont été déposées, dont l’initiative dite « 

végétarienne » de Franziska Herren) ; etc. La position du Parlement sur tous ces 

objets et dossiers est d'une importance décisive. Afin d’avoir un maximum de 

représentants favorable à l’agriculture à Berne, il est important que le monde rural 

se mobilise en allant voter pour des personnes par lesquelles nous nous sentons 

représenté-e-s.  

Il est impératif que le Parlement prenne des décisions dans l'intérêt des familles 

paysannes. Ces dernières ont besoin d’un cadre qui leur laisse une marge de 

manœuvre suffisante et leur permette d’agir de leur propre chef. Il faut un 

Parlement qui ne mise pas constamment sur de nouvelles contraintes ou 

restrictions et qui n’impose pas de charges administratives supplémentaires aux 

agriculteurs·trices et aux citoyen·ne·s. 

En participant aux élections du 22 octobre en grand nombre, nous avons le pouvoir 

d'influencer la composition du Parlement. Nous avons besoin d'un taux de 

participation comparable à celui de la votation sur les initiatives phytos extrêmes 

du 13 juin 2021. L’avenir de nos familles paysannes est en jeu. Nous vous invitons 

à motiver votre famille, vos parents, vos connaissances et vos ami·e·s à participer 

aux élections.  

Les jeunes agriculteurs jurassiens ne soutiennent aucun candidat ou parti 

directement mais vous incitent à vous mobiliser pour toutes personnes défendant 

notre belle profession.   

Merci pour votre mobilisation ! 
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Présentation des jeunes candidats (moins de 35 ans) 

Pauline Godat, candidate au Conseil des Etats et au Conseil National. 

• Age : 34 ans 

• Localité : Le Bémont 

• Formation : psychothérapeute 

• Parcours professionnel : psychothérapeute en cabinet privé 
(indépendante), j’ai travaillé 5 ans dans le maraîchage sur une 
ferme en Ajoie.  

• Loisirs : promenades, lectures, équitation 
* À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture : 
Le rôle de l’agriculture est de nourrir la population suisse et de maintenir un paysage ouvert. Elle doit 
œuvrer en bonne entente avec la nature en laissant à la biodiversité suffisamment de surfaces pour 
qu’elle puisse se régénérer. 
  

* Le Conseil Fédéral a renforcé les règles PER en obligeant les agriculteurs à installer 3,5% 
de SPB sur les terres assolées. Qu’en pensez-vous ? 
Il est nécessaire d’offrir nourriture et abris aux populations d’insectes et d’oiseaux, afin qu’ils 
maintiennent leurs effectifs. Avec les semis espacés par exemple, cette nouvelle règle est appliquée 
sans grande perte de rendement.  

 
 * L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la 
Confédération doit soutenir des projets dans ce domaine ? 
Oui, les terres agricoles sont un des plus grands puits de carbone. La Confédération doit financer des 
projets et les écoles d’agriculture doivent former les agriculteurs aux techniques qui permettent de 
séquestrer le carbone dans le sol.  

 
 * Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et 
comment voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 
Il est beaucoup trop bas. On devrait consommer moins de viande, gaspiller moins de nourriture et 
exporter moins de fromage. Nous serions plus autosuffisants en produisant plus de légumes et de 
légumineuses, sources de protéines végétales.  

 
      * Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à 
Berne pour le réduire ? 
Le gaspillage alimentaire concerne toutes les étapes de la chaîne du champ à l’assiette. Il faut 
sensibiliser les différents acteurs et éduquer à utiliser les restes, valoriser les légumes pas calibrés et 
ramener ses restes du restaurant.  

 
      * Pouvez-vous expliquer votre position sur la question des pesticides et des herbicides, 
ainsi que sur les mesures visant à réduire leur utilisation tout en soutenant les agriculteurs 
? 
Les phytosanitaires de synthèse nuisent aux insectes et à toute la chaîne de biodiversité. Il faut 
développer les solution biologiques (auxiliaires, associations, produits naturels) et mécaniques 
(désherbage) pour limiter les pertes. 



Léo Beuret, candidat au Conseil National. 

• Age : 23 ans 

• Localité : Courgenay 

• Formation : Maturité gymnasiale  

• Parcours professionnel : Étudiant 

en HEP (en dernière année de Bachelor)  

• Loisirs : Course à pied, tennis 

 

*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
L’agriculture a un rôle très important. Elle permet à l’ensemble de la population mondiale de se 

nourrir, et à la Suisse d’importer le moins possible. Ce qui est important, non seulement du point de 

vue de l’auto-approvisionnement, mais aussi pour limiter l’impact écologique de notre alimentation 

en mangeant local. Elle a donc un rôle central et quotidien dans nos vies. 

  

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 
Une place importante. Je suis contre une régulation par la chasse. Cependant, des moyens 

conséquents doivent être déployés pour protéger les troupeaux des attaques du loup. 

  

*L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la 

Confédération doit soutenir des projets dans ce domaine ? 

Évidemment. La décarbonisation de notre société est inéluctable et l’agriculture n’échappe pas à ce 

constat. Elle est très touchée par le dérèglement climatique et aurait tout à y gagner. 

  

*Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et 

comment voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 
Il est essentiel de privilégier la production locale, j'espère voir cette proportion augmenter dans les 

10 prochaines années. Pour moi, il est absurde d’acheter des fraises d’Espagne par exemple. 

 

*Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à Berne 

pour le réduire ? 
Une mesure serait d’interdire les supermarchés d’exiger un calibrage précis pour les fruits et légumes 

vendus. Aussi, de réduire le prix de certains produits avant qu’ils ne soient dépassés de date. 

  

*Dans son budget 2024, le Conseil fédéral prévoit des mesures d’économies dans 

l’agriculture. Quelle est votre réaction ?  
Augmenter nettement le budget agricole est essentiel pour promouvoir l'agriculture biologique, 

réduire les émissions de carbone et soutenir correctement les agriculteurs et agricultrices. 

 

 

 

 



Maëlle Wenger, candidate au Conseil National. 

 

• Age : 32 ans  

• Localité : Fontenais 

• Formation : Master en droit et 

brevet d’avocat 

• Parcours professionnel : Avocate 

• Loisirs : Lecture, marche, nature 

  

*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
Garantir l’approvisionnement alimentaire de notre pays et participer à la préservation du paysage.  

  

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ?  
Le loup demeure un prédateur pouvant causer des dégâts importants. Une régulation de la population 

est nécessaire.  

 

*Selon vous, quels axes doivent conduire la prochaine révision de la politique agricole ?  
La politique agricole doit renforcer le potentiel économique, la durabilité de la production agricole et 

la compétitivité de notre filière agroalimentaire. Il faut favoriser une agriculture productive et les 

circuits courts.   

 

*L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la 

Confédération doit soutenir des projets dans ce domaine ?  
Oui, des projets innovants tels que ceux-ci sont la clef de la prospérité de demain.  

 

*Pouvez-vous expliquer votre position sur la question des pesticides et des herbicides, ainsi 

que sur les mesures visant à réduire leur utilisation tout en soutenant les agriculteurs ?  
Je suis favorable à la réduction de l'utilisation des pesticides, mais une interdiction totale mettrait en 

péril le milieu agricole. La solution réside dans des conditions cadres et des incitations bien définies, 

ainsi qu’une ouverture plus large à la technologie et l’innovation. 

Une interdiction totale mettrait en péril la qualité de la production et présenterait un risque élevé de 

résistance. 

 

*Est-ce que le biogaz doit être une énergie prioritaire dans la transition énergétique ?  
Oui, il s’agit d’une énergie à mettre en avant. Elle répond à de nombreux besoins, notamment en 

terme de gestion des déchets et d’approvisionnement énergétique. 

 

 

 

 

 

 



Anael Lovis, candidat au Conseil National. 

 

• Age : 22 ans  

• Localité : Les Genevez 

• Formation : Master en droit 

• Parcours professionnel : Juriste/ étudiant en droit  

• Loisirs : Fanfare de Lajoux et des Breuleux 

 *À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
Le rôle principal de l’agriculture est de nourrir la population, par la production de cultures et par 

l’élevage, notamment bovin et chevalin dans ma région des Franches-Montagnes. Aussi les 

agriculteurs, en plus de nous nourrir, entretiennent, d’une certaine manière, la nature et le paysage. 

Comme on me l’a dit un jour : « Tu auras peut-être besoin d’un avocat ou d’un médecin un jour dans 

ta vie, mais tu auras besoin d’un agriculteur 3x par jour. » 

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande 

d’autorisation pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la 

Migros. Comment réagissez-vous à cela ? 
Bof. De toute façon, j’ai toujours préféré la vraie viande des paysans de ma région. 

 

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 
Je ne suis pas un grand défenseur des grands prédateurs dans les petites régions comme le Jura ; il 

faut au loup de larges territoires pour chasser. J’ai défendu le « oui » à la loi sur la chasse en 2020, je 

n’ai pas changé d’avis. C’est aux cantons concernés, comme le Valais et bientôt le Jura, de pouvoir 

avoir la main sur le tir du loup, laissons la compétence au plus proche du terrain. Il faut garder à l’esprit 

que le loup est déjà dans le Jura Bernois. 

 

*Le Conseil Fédéral a renforcé les règles PER en obligeant les agriculteurs à installer 3,5% 

de SPB sur les terres assolées. Qu’en pensez-vous ?  
Après avoir pris des renseignements auprès d’agriculteurs, ce projet est complètement absurde. Poser 

des surfaces « vertes » au milieu des cultures est un non-sens absolu. Les surfaces adaptées aux 

cultures doivent servir à produire ! De plus, la solution utilisée actuellement, soit de mettre les SPB en 

lisière de forêt ou de haies/bosquets et une solution qui a fait ses preuves sur le terrain !  

 

*Selon vous, quels axes doivent conduire la prochaine révision de la politique agricole ? 
Moins de bureaucratie, moins de contraintes. Les agriculteurs ne doivent pas passer leur temps 

devant un ordinateur pour remplir des papiers de plus en plus compliqués et inutiles. 

 

* Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et 

comment voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 
Ce taux n’est pas assez haut ! Près d’1 suisse sur 2 est nourri par l’étranger. Nous l’avons vu avec la 

guerre en Ukraine, si une chose se bloque, rien ne va plus. Il faudrait que ce taux d’auto-

approvisionnement augmente pour atteindre au moins les 75%.  



Gaëtan Marchand, candidat au Conseil National. 

 

• Age : 23 ans  

• Localité : Montfaucon 

• Formation : Master en biologie 

• Parcours professionnel : Bachelor en biologie, université de 

Bâle, Master en biologie de la conservation, université de Berne (pas encore terminé) 

• Loisirs : Nature, course à pied, ski de fond 

  

*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
Le rôle de l’agriculture suisse est de nourrir la population suisse, en essayant d’atteindre un taux 

d’auto-approvisionnement maximum, mais pas au détriment de la nature. L’agriculture suisse doit 

également préserver et promouvoir la biodiversité dans le milieu agricole, qui est dans un état critique 

en Suisse. 

 

* À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 
Le loup a sa place dans l’Arc jurassien, il joue un rôle essentiel dans l’écosystème. La cohabitation est 

possible, pour cela nous devons soutenir les éleveurs dans la mise en place de mesures protection des 

troupeaux. 

 

* Le Conseil Fédéral a renforcé les règles PER en obligeant les agriculteurs à installer 3,5% 

de SPB sur les terres assolées. Qu’en pensez-vous ? 
Je suis d’accord avec cette mesure. Les SPB, malgré leur efficacité limitée dans le soutien de la 

biodiversité, devraient être disposées sur l’ensemble du territoire agricole, pour assurer une bonne 

connectivité. 

 

* Selon vous, quels axes doivent conduire la prochaine révision de la politique agricole ? 
Un meilleur soutien de la production indigène, un meilleur soutien des agriculteurs face aux grandes 

entreprises agroalimentaires, ainsi que des mesures ambitieuses de promotion de la biodiversité dans 

le milieu agricole. 

 

* Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à Berne 

pour le réduire ? 
Revoir à la baisse les standards de qualité visuelle pour pouvoir commercialiser les différents produits, 

ainsi que des campagnes de sensibilisation pour éviter le gaspillage dans les ménages privés. 

 

* Pouvez-vous expliquer votre position sur la question des pesticides et des herbicides, ainsi 

que sur les mesures visant à réduire leur utilisation tout en soutenant les agriculteurs ? 
Les pesticides sont une des causes de la disparition des insectes et ont un impact nocif sur notre santé. 

Je suis contre leur utilisation et d’avis qu’il faut soutenir les agriculteurs pour une transition vers une 

agriculture exempte de ces substances. 

 



Aubin Montavon, candidat au Conseil National. 

• Age : 23 ans  

• Localité : Courtételle 

• Formation : Agro-commerçant ES 

• Parcours professionnel : Après un CFC 

d’agriculteur, j’ai été engagé au sein d’une coopérative agricole 

régionale.  

• Loisirs : Nature et randonnée 
 *À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  

À mon sens, le rôle prioritaire de l’agriculture est la production de denrées alimentaires. La 

préservation du paysage et la protection de l’environnement doivent y être associées. L’agriculture 

jurassienne est aussi actrice du tourisme notamment avec les pâturages boisés et le cheval Franche-

Montagnes.    

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande d’autorisation 

pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la Migros. Comment réagissez-

vous à cela ? 

Je suis outré de cette collaboration en particulier de Migros qui se dit défenseure d’une agriculture 

durable. Bien que les habitudes de consommation évoluent, l'agriculture doit rester l'acteur central 

de la production alimentaire. 

 

*Le Conseil Fédéral a renforcé les règles PER en obligeant les agriculteurs à installer 3,5% de SPB sur 

les terres assolées. Qu’en pensez-vous ?  

La production a été bien trop négligée dans cette décision. Il est impératif d'établir un équilibre entre 

la production et l'environnement, notamment en promouvant davantage de SPB, tels que la mesure 

des céréales en lignes de semis espacées. 

 

*L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la Confédération 

doit soutenir des projets dans ce domaine ? 

Oui. L’agriculture peut jouer un rôle important dans la lutte contre le réchauffement climatique. Il est 

donc essentiel de promouvoir des programmes simples, efficaces et faciles à mettre en œuvre sur les 

exploitations. 

 

*Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à Berne pour le 

réduire ? 

Je déposerai une motion visant à contraindre les grandes entreprises agroalimentaires qui imposent 

des normes de qualité strictes aux agriculteurs à trouver des moyens de valoriser les produits qui ne 

répondent pas à leurs normes. 

 
*Dans son budget 2024, le Conseil fédéral prévoit des mesures d’économies dans l’agriculture. Quelle 

est votre réaction ? 

Il faut se battre ! L’agriculture fait face à une augmentation des coûts de production et à des salaires 

insatisfaisants. Pour garantir la sécurité alimentaire et une agriculture durable, il est essentiel de 

maintenir le budget alloué à l'agriculture. 



Nicolas Kocher, candidat au Conseil National. 

 

• Age : 33 ans  

• Localité : Delémont 

• Formation : Bachelor en 

économie d’entreprise (Université de Saint-Gall), Master en 

Comptabilité, Contrôle et Finance (Université de Lausanne) 

• Parcours professionnel : Responsable Finances et RH 

• Loisirs : Sport, voyages, lecture 

 

 *À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture : 
Production alimentaire de qualité (premier rôle), Entretien du paysage, Contribution à l’économie 

suisse, à tous les niveaux 

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande 

d’autorisation pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la 

Migros. Comment réagissez-vous à cela ? 
Je suis un grand consommateur de viande et ne suis pas convaincu par cette viande de synthèse. Ce 

type de produit ne pourra pas remplacer un jour la viande de qualité que l’on peut acheter 

aujourd’hui. 

 

*Selon vous, quels axes doivent conduire la prochaine révision de la politique agricole ? 
La prochaine révision de la politique agricole doit se focaliser sur la production de produits de qualité 

et sur une simplification des procédures administratives et bureaucratiques pour les agriculteurs. 

 

*Pouvez-vous expliquer votre position sur la question des pesticides et des herbicides, ainsi 

que sur les mesures visant à réduire leur utilisation tout en soutenant les agriculteurs ? 
L’utilisation de pesticides et herbicides reste nécessaire si l’on veut pouvoir produire suffisamment 

mais elle doit se faire de façon raisonnée en se limitant à ce qui est nécessaire pour assurer la 

production. 

 

*Est-ce que le biogaz doit être une énergie prioritaire dans la transition énergétique ? 
Aucune source d’énergie ne doit être exclue pour assurer l’approvisionnement et le biogaz fait partie 

des options à utiliser. La production doit être soutenue en fonction des possibilités de production. 

 

*Dans son budget 2024, le Conseil fédéral prévoit des mesures d’économies dans 

l’agriculture. Quelle est votre réaction ? 
L’agriculture est avec l’armée le seul budget fédéral à avoir été baissé depuis 30 ans. Ce n’est pas le 

lieu où des économies budgétaires sont les plus urgentes. 

 



 Clément Piquerez, candidat au Conseil National. 

 

• Age : 32 ans  

• Localité : Moutier 

• Formation : CFC de peintre 

• Parcours professionnel : Patron 

d’une petite entreprise de peinture-plâtrerie 

• Loisirs : Sport motorisé, cuisine et randonnée  

 

*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
Nourrir la population de notre pays en prenant en compte la problématique de la biodiversité. 

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande 

d’autorisation pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la 

Migros. Comment réagissez-vous à cela ? 
Je suis opposé à ce que l’autorisation soit délivrée, il est préférable de se tourner vers des produits 

naturels issu de l’agriculture indigène pour diminuer la consommation de viande. 

 

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ?  
La place du loup dans la région doit être limitée et régulée afin de limiter un maximum les pertes dans 

les troupeaux. 

 

*L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la 

Confédération doit soutenir des projets dans ce domaine ? 
La confédération doit soutenir ces projets car ils ont le double avantage d’améliorer la qualité de l’air 

et des sols. 

 

*Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et 

comment voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 
55% c’est évidemment trop faible il faut modifier les bases légales afin que la production agricole 

indigène corresponde un maximum aux besoins du marché de production alimentaire. 

 

*Est-ce que le biogaz doit être une énergie prioritaire dans la transition énergétique ? 
Le Biogaz doit faire partie intégrante de la transition énergétique mais de manière réfléchie afin de 

valoriser les déchets et non pas en utilisant des terres agricoles pour alimenter les centrales. 

 

 

 

 



Nadine Zmoos, candidate au Conseil National. 

 

• Age : 20 ans  

• Localité : Montsevelier 

• Formation : CFC employée de 

commerce avec maturité intégrée 

• Parcours professionnel : Employée de commerce dans une 

assurance 

• Loisirs : Musique et chant 

 

*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  
Nourrir notre pays, Entretien des paysages, Entretien du bétail 

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande 

d’autorisation pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la 

Migros. Comment réagissez-vous à cela ? 
Cela n’est pas forcément bon pour la santé et cela ne remplacera jamais de la viande où l’on sait 

comment cela a été produit. Soutenons les agriculteurs produisant de la vraie viande.  

 

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 
Le loup n’a pas sa place dans l’Arc jurassien, ni dans la Suisse. C’est un danger pour les troupeaux et il 

est difficile de s’en protéger.  Il faut soutenir les victimes et non le prédateur. 

  

*Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et 

comment voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 
Plus haut est le taux, mieux c’est. Produisons et consommons local. Vu les tendances politique de 

gauche, il risque de diminuer. Mais nous espérons l’augmenter en soutenant les agriculteurs.  

 

*Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à Berne 

pour le réduire ? 
Redistribuer les restes aux plus pauvres et non jeter. Dans les restaurants, mettre une taxe à celui qui 

ne finit pas son assiette. Proposer tous les légumes dans les marchés (même les abimés).   

 

*Pouvez-vous expliquer votre position sur la question des pesticides et des herbicides, ainsi 

que sur les mesures visant à réduire leur utilisation tout en soutenant les agriculteurs ? 
Nous aurons toujours besoin de leur aide afin de pouvoir approvisionner la Suisse. Les interdire 

diminuerait les récoltes à cause des maladies. Il faut faire attention à la façon de les utiliser. 

 

 

 

 



François Monin, candidat au Conseil des Etats. 

• Age : 31 ans  

• Localité : Glovelier 

• Formation : Ingénieur agronome EPFZ 

• Parcours professionnel : Directeur d’Agrijura 

• Loisirs : Actualités, Course à pied et travail à la ferme familiale 

À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  

-Nourrir la population en préservant notre sécurité alimentaire 

-Préserver un paysage ouvert auquel les Suissesses et Suisses sont attachés  

-Mettre à disposition des relais de biodiversité de façon qualitative et pas quantitative comme le veut 

le Conseil fédéral 

-Promouvoir le terroir jurassien par ses produits, ses activités agrotouristiques et la préservation de 

races indigènes à l’exemple du cheval des Franches-Montagnes 

 

*Dernièrement, la start-up alimentaire israélienne Aleph Farms a déposé une demande d’autorisation 

pour commercialiser de la viande de synthèse en collaboration avec la Migros. Comment réagissez-

vous à cela ? 

J’ai eu la chance de m’exprimer dans le journal Agri hebdo sur le sujet de façon détaillée. Je suis 

scandalisé que nos soi-disant partenaires de la filière agro-alimentaire développent à coup de millions 

des substituts aux produits naturels de qualité.  

 

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 

Le loup se développe de façon exponentielle en nombre d’individus et de meutes. Il n’est ainsi plus 

une espèce à protéger selon cette dynamique et doit être régulé fortement. Il en va de la préservation 

du pastoralisme.  

 

*Selon vous, quels axes doivent conduire la prochaine révision de la politique agricole ? 

La PA est dans une impasse. Les couches administratives n’ont plus de fil rouge. Les mesures sont 

parfois contradictoires entre elles. Il faut orienter les politiques sur les marchés en maintenant un 

socle de règles de base (PER).   

 

*Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et comment 

voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 

Je suis pour un respect des promesses faites lors du débat sur la sécurité alimentaire à Berne visant 

un maintien du taux à 60%. L’extensification voulue par le Conseil fédéral nous conduit sous les 50%. 

La production végétale a d’ailleurs perdu 11% de sa capacité de production 4 ans.   

 

*Dans son budget 2024, le Conseil fédéral prévoit des mesures d’économies dans l’agriculture. Quelle 

est votre réaction ?  

Je suis scandalisé. Depuis les années 2000, le budget agricole est le seul qui n’a pas augmenté, alors 

que le budget de la confédération est passé de 30 à plus de 80 milliards dans le même laps de temps. 

L’agriculture ne doit pas être tenue pour responsable.  



Loïc Guerne, candidat au Conseil National. 

• Age : 26 ans  

• Localité : Les Pommerats 

• Parcours professionnel : Quincaillier 

• Loisirs : Politique, vie associative et lecture 

 
*À votre avis, quels sont les rôles de l’agriculture :  

Nourrir la population, Préserver et entretenir la qualité des terres et des sols, Gestion du bétail et du 

bien-être animale, Rouage vitale de l’économie et de la culture 

 

*À votre avis, quelle est la place à donner au loup dans l'Arc jurassien ? 

Un sujet extrêmement émotionnel qui divise la société, mon avis est qu’il faut prioriser la sécurité des 

troupeaux d’élevage avant celle du loup. Une cohabitation est possible, mais le tir de ce dernier 

devrait être une prérogative quand il s’approche trop près et représente une menace pour les 

élevages. 

 

*L’agriculture peut jouer un grand rôle dans la séquestration du carbone. Est-ce que la Confédération 

doit soutenir des projets dans ce domaine ? 

Bien évidemment ! Le climat et la transition climatique nécessitent que chaque domaine économique 

y contribue et l’agriculture à une place significative à prendre sur ces enjeux. La politique en la matière 

devrait donc investir suffisamment pour que ces projets dans l’agriculture puissent voir le jour. 

 

*Que vous inspire le taux d’auto-approvisionnement alimentaire situé à environ 55% et comment 

voyez-vous l'auto-approvisionnement en Suisse dans 10 ans ? 

Au vu du contexte géopolitique particulièrement tendu et du changement climatique, je pense que le 

taux actuel est trop bas. Nous devons miser sur un taux d’auto-approvisionement bien plus élevé et 

privilégier les produits locaux et les circuits court afin de garantir à tous un accès à des produits de 

qualits. 

 

*Le gaspillage alimentaire est une problématique connue. Que proposeriez-vous à Berne pour le 

réduire ? 

Le nerf de la guerre est avant tout d’informer et de sensibiliser la population à cette problématique à 

tous les niveaux, quant à mes propositions concrètes : 

1. Améliorer la déclaration de la durée de conservation de certains aliments 

2. Soutenir les dons alimentaires d’invendus à des organes d’utilité publique 

3. Optimiser les emballages de certains produits 

 

*Dans son budget 2024, le Conseil fédéral prévoit des mesures d’économies dans l’agriculture. Quelle 

est votre réaction ?  

Cela me fâche et m’attriste. L’agriculture a un potentiel dans tous les domaines et dispose des 

ressources nécessaires pour répondre aux enjeux de demain. Une politique axée sur son 

développement en corrélation de ces problématiques me semble vitale et représentera une part 

active de mon engagement en cas d’élections cet automne. 

 

 



Sortie des JAJ 

La traditionnelle sortie de fin d’année des JAJ aura lieu le samedi 2 décembre 

prochain. Le programme est encore provisoire car les visites n’ont pas encore été 

confirmées par les établissements que nous prévoyons de visiter mais vous pouvez 

déjà réserver la date. Des informations vous serons données ultérieurement sur le 

groupe WhatsApp des JAJ (pour rejoindre le groupe, un lien se trouve sur la page 

des JAJ https://www.agrijura.ch/jaj/organisation)

https://www.agrijura.ch/jaj/organisation


www.agrijura/jaj  info@agrijura.ch         032 426 53 54         @groupejaj 
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